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Note de l’éditeur

 

Saynètes et monologues, édité par Tresse de 1877 à 1882, regroupe six volumes de  textes courts en vogue dans le Paris des cercles littéraires d’avant-garde comme dans les soirées mondaines. Un répertoire de dialogues, monologues, saynètes, comédies et opérettes portés à un art véritable, dont la modernité apparaît avec évidence, et dans lequel se côtoient Charles Cros, Paul Arène, Nina de Villard, Charles de Sivry, Théodore de Banville, Eugène Labiche, Charles Monselet ou encore Villiers de L’Isle Adam.
Le présent ouvrage a été sélectionné parmi les textes publiés dans Saynètes et monologues. De nombreux titres de cette fresque sont disponibles auprès de la majorité des librairies en ligne.


La Dame de Niort
par Quatrelles

Le théâtre représente, autant que possible, une boutique de photographe, – Porte à gauche, donnant sur un passage. – Vitrine de chaque côté de la porte, si les moyens le permettent. – Au fond, à droite, porte conduisant aux ateliers. – Au milieu, une table encombrée d’albums, de photographies et de stéréoscopes. – À droite, un petit comptoir devant lequel est une chaise. – Près de la porte de droite pend un conduit acoustique, armé d’un sifflet, destiné à mettre en communication l’atelier et le magasin. – Je ferais au public une grave injure, si j’entrais dans pin a de détails.


Paris. – 1873.

Personnages
LA DAME DE NIORT de 30 à 40 ans.
LA DEMOISELLE DE MAGASIN âge indéterminé.
UN COMMIS personnage muet et invisible 27 ans.
UN PASSANT personnage muet et invisible 46 ans.



Scène première
La demoiselle de magasin, seule.


Quatre heures !… et je n’ai pas encore étrenné ! C’est à ne pas le croire. (Elle s’approche de la porte de gauche.) Et pourtant, que d’imbéciles passent devant cette porte ! Il ne s’en trouvera donc pas un qui nous donnera la préférence ? La première pratique qui me tombera sous la main en verra de grises ! Ce monsieur qui s’arrête a l’air bon enfant… (À un passant. Sur le seuil de la porte de gauche.) Si monsieur veut entrer ?… Nous avons un assortiment complet d’artistes dramatiques, de criminels, d’hommes politiques… de dames du monde…. de… Il passe !… Que leur faut-il donc à tous ces animaux-là ? Décidément le commerce est dans le marasme. Oh ! la belle dame ! Est-ce une provinciale ou une étrangère ? Elle dévore des yeux l’étalage… consulte un carnet de poche… Elle hésite… Mais entre donc ! mais entre donc !… Ne faut-il pas t’envoyer des ambassadeurs pour te décider ?… Elle approche… la voilà ! Ah ! tu vas me payer le mauvais sang que je me fais depuis une heure, (souriante et empesée.) Madame veut-elle bien prendre la peine de s’asseoir ?


Scène II
La demoiselle de magasin, la dame de Niort.


LA DAME DE NIORT
Mademoiselle, j’ai lu sur votre boutique que vous tenez tout ce qui concerne le portrait.

LA DEMOISELLE
En effet, madame, le portrait est la spécialité de notre maison. Portraits ronds, portraits carrés, portraits ovales, portraits à chapeaux, en pied ou en raccourci, à l’huile, à l’aquarelle,… à cheval,… portraits tout faits ou sur mesure… Ce sont des photographies que madame désire ?

LA DAME DE NIORT
Je n’ai encore rien décidé.

LA DEMOISELLE
Nous avons tout ce qu’il y a de plus nouveau. Sont-ce des acteurs que j’offrirai à madame ?

LÀ DAME DE NIORT
Non, mademoiselle…

LA DEMOISELLE
Des militaires, alors ?… Les militaires sont très demandés depuis quelque temps.

LA DAME DE NIORT
Non, non, non, mademoiselle. C’est mon portrait que je voudrais avoir.

LA DEMOISELLE
Si madame a le plus petit bout de célébrité, si les journaux ont parlé d’elle soit en bien, soit en mal, si quelque procès scandaleux, quelque aventure scabreuse l’ont mise en évidence, madame est certaine de son affaire : elle est dans nos casiers.

LA DAME DE NIORT
Mademoiselle, j’habite Niort…

LA DEMOISELLE
Oh ! alors, c’est tout différent.

LA DAME DE NIORT
Je voudrais rapporter à mon mari quelque chose de Paris. J’ai pensé que mon portrait…

LA DEMOISELLE
Ne pourrait que lui être agréable. C’est une excellente idée que madame a eue là. Et vous restez ici quelque temps encore ?

LA DAME DE NIORT
Je pars demain, mal heureusement !

LA DEMOISELLE
Alors, c’est une photographie que madame désire.

LA DAME DE NIORT
La photographie, c’est toujours la même chose. Toutes les photographies se ressemblent. On en est bien revenu à Niort !

LA DEMOISELLE
Madame préfère l’huile.

LA DAME DE NIORT
C’est plus sérieux.

LA DEMOISELLE
Et plus gai, à la fois. Il est fâcheux que madame ne se soit pas décidée plus tôt. Dans une nuit on ne fait rien de lion. Vous trouverez des peintres qui vous promettront tout ce que vous voudrez, mais jamais un artiste consciencieux ne s’engagera à livrer un bon portrait à l’huile, solidement peint, sans retouches, dans une seule nuit. Madame peut s’adresser à tous nos confrères.

LA DAME DE NIORT
Mon Dieu ! mon Dieu !… Ce que vous me dites là me contrarie bien.

LA DEMOISELLE
Si madame voulait toujours me dire ce qu’elle désire, je pourrais peut-être arriver à la contenter.

LA DAME DE NIORT
Naturellement ; je voudrais quelque chose de joli

LA DEMOISELLE
Voilà déjà qui simplifie les choses. Je vois que madame ne tient pas à la ressemblance.

LA. DAMÉ DE NIORT
Cela dépend. Voyons… qu’est-ce que cela coûte, un portrait bien ressemblant ?

LA DEMOISELLE
Cela n’a pas de limite.

LA DAME DE NIORT
Vous m’effrayez !

LA DEMOISELLE
Cependant, pour la province, nous pouvons donner quelque chose d’assez ressemblant pour cent ou cent cinquante francs.

LA DAME DE NIORT se lève, vivement.
Cent cinquante francs !… Bonté divine !… mais c’est beaucoup plus que je ne veux y mettre. Décidément, mademoiselle, c’est trop cher.
Elle se dirige vers la porte.


LA DEMOISELLE, se précipitant entre elle et la sortie.
Pourquoi madame ne se contenterait-elle pas d’un air de famille ? Je lui passerais la chose à moitié prix.

LA DAME DE NIORT
C’est pour mon mari,…

LA DEMOISELLE
Raison de plus. Il sait bien comment vous êtes faites, lui.

LA DAME DE NIORT
Assurément.

LA DEMOISELLE
Un portrait ne peut rien lui apprendre de nouveau.

LA DAME DE NIORT
Vous avez raison.

LA DEMOISELLE
Cela n’a pas besoin d’être aussi ressemblant pour lui que pour un autre.

LA DAME DE NIORT
Je suis de votre avis.

LA DEMOISELLE
Et puis, qu’est-ce qu’on cherche dans ces choses-là ? l’intention. Du moment que vous avez eu l’intention de lui être agréable, c’est le principal.

LA DAME DE NIORT
Oh !… Cependant… cependant…

LA DEMOISELLE
C’est votre souvenir qui le touchera.

LA DAME DE NIORT
Eh bien, soit ! Va pour un air de famille.
Elle se rassied.


LA DEMOISELLE
Madame tient-elle aux mains ?

LA DAME DE NIORT
Je passe à Niort pour avoir les mains pas mal. Celle-ci, surtout. C’est un de mes petits triomphes et mon mari n’y est pas insensible. J’aimerais assez à ce qu’on me fit les mains.

LA DEMOISELLE
Les deux ?

LA DAME DE NIORT
Cela dépend du prix.

LA DEMOISELLE
Il faut compter trois francs par doigt.

LA DAME DE NIORT
C’est plus cher que des gants, savez-vous !…

LA DEMOISELLE
Oui, mais cela dure plus longtemps.

LA DAME DE NIORT
Si je dépensais pour mes mains plus d’une quinzaine de francs, ce ne serait pas raisonnable.

LA DEMOISELLE
Voilà ce que nous pouvons faire. Nous ferons la main la plus en vue avec quatre doigts ; nous n’en montrerons qu’un à l’autre.

LA DAME DE NIORT
Quatre et un font cinq ; – trois fois cinq : quinze… C’est cela.

LA DEMOISELLE
Madame veut-elle une toilette riche ?

LA DAME DE NIORT
Très riche, oh !… très riche ! On est très élégant à Niort.

LA DEMOISELLE
Avec des plumes dans les cheveux ?

LA DAME DE MORT
Des plumes ?… Qu’est-ce que vous faites payer les plumes ?

LA DEMOISELLE
Nous comptons généralement trois francs par plume et deux

LA DAME DE NIORT, se lève.

LA DEMOISELLE, s’assied.
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LA DAME DE NIORT, qui a passé à gauche et revient brusquement.
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LÀ DEMOISELLE, sur le seuil.

LA DAME DE NIORT, rentre précipitamment.

LA DEMOISELLE, à part.
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LA DAME DE NIORT, se rassied.
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LA DEMOISELLE, qui a été chercher un portrait sous le comptoir, le pose sur la table devant la dame de Niort.
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LA DEMOISELLE, scandalisée.
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LA DAME DE NIORT, épouvantée.
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LA DAME DE NIORT, avec un soupir.
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